
 

 

Fiche de Signalement Placement 
Je ressens un profond malaise dans l’exercice de mes fonctions de conseiller 
(ère) placement. 

Face à l’intensité de la charge de travail (portefeuille qui explose), les différents 
plans d’action qui se multiplient chaque jour : DELD, DETLD, saturation des AFC, 
prestations/ateliers à prescrire à tout prix, renforcement du contrôle de la 
recherche d’emploi, contrat engagement jeune, sans oublier la réforme de 
l’assurance chômage, comment puis-je remplir mes missions de façon 
serein(e)  ?? 

L’année écoulée fut une des plus rudes de ma carrière au sein de Pôle emploi, je 

me sens épuisé(e), lasse, comme au bout du rouleau… 

Avoir autant de choses à mener de front dans des délais de plus en plus courts 
devient une source de stress et d’angoisse permanente. Ajouté à cela le manque 
voire l’absence de considération est insupportable. 

En situation d’accueil, je ressens beaucoup de peur, face à un demandeur 
d’emploi mécontent et agressif, qui exige des explications concernant son 
dossier indemnisation. Dans l’incapacité de répondre à ses questions, je lui 
demande de contacter le 3949, de faire une réclamation et j’envoie un mail au 
conseiller GDD. Le demandeur d’emploi me rétorque alors d’un ton méprisant 
que « je ne sers à rien » suivi d’insultes. 

Aujourd’hui je m’interroge sur le sens de mon métier, effectivement à quoi je 
sers si je suis incapable de répondre aux sollicitations des demandeurs d’emploi? 

Les plans d’action se succèdent, l’un chasse l’autre, d’un jour à l’autre la priorité 
évolue, je dois répondre aux exigences de ma hiérarchie et souvent je ne 
comprends même pas les tenants et aboutissants,   

On me demande de mettre en place des actions, qu’on ne termine pas, car de 
nouvelles priorités apparaissent, le reste finalement on verra plus tard...Et ainsi 
de suite. 

Et tout cela se fait au détriment de l’accompagnement des « DE » de mon 
portefeuille. 

Comment accompagner des personnes en difficultés alors que je me sens 
souvent démunie ? 

Je tiens par ce signalement à vous faire part de ma souffrance au travail. 


